
Le lynx, félin discret  
des Hautes Vosges...

LE LYNX S’EST RARÉFIÉ DANS LA PLUPART DES RÉGIONS 
FRANÇAISES DÈS LE XVIIÈME SIÈCLE. L’INTENSIFICATION 
DU PÂTURAGE EN MONTAGNE, L’EXPLOITATION INDUS-
TRIELLE DU BOIS QUI CÈDE PLACE AUX CAMPAGNES 
CULTIVÉES, L’UTILISATION DES ARMES À FEU QUI SE  
LIBÉRALISE AVEC LA PRATIQUE ORGANISÉE DE LA 
CHASSE DÈS 1789, VONT CONDUIRE L’ESPÈCE DROIT 
VERS L’EXTINCTION ENTRE LE XVIII ET LE XXÈME SIÈCLE. 

D
e 1983 à 1993, le seul programme de lâcher 
autorisé en France permet la réintroduction 
dans le Massif vosgien, de 9 femelles et  
12 mâles.

Un grand projet qui devait permettre au lynx 
de recoloniser les espaces où jadis il vécut. 
Le Massif vosgien dans son ensemble était 
considéré comme particulièrement favorable 
au retour de l’espèce. Une dizaine d’animaux 
survivent, dont seulement quatre femelles et 
six mâles, qui fondent la population actuelle. 

Pourtant, après les différentes disparitions 
prématurées de certains lynx réintroduits, 
le développement d’une population pérenne 
ne semble pas envisageable. Mais le lynx  
« s’accroche »...
 

Nombreux sont ceux qui croient le voir, d’autres 
en rêvent. Le fauve ne craint pas la présence de 
l’homme, ce qui le rend vulnérable, en réalité il 
reste discret, on le rencontre peu.

Un lynx adulte sédentaire possède un grand 
territoire, il affectionne les vastes massifs 
forestiers. 

Plus de 450 km² pour certains mâles, de 120 
à plus de 300 km² pour les femelles. Un autre 
individu peut partager une partie du territoire, 

s’il est du sexe opposé. 
 
Le comportement territorial du lynx et l’impor-
tante étendue de son territoire conduisent à 
une densité de population naturellement faible. 
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Le félin fréquente régulièrement les milieux abrupts 
et rocheux et apprécie particulièrement les lisières où 
il capture ses proies, essentiellement des ongulés de 
taille moyenne, notamment le chevreuil ou le chamois. 
La proie est consommée méthodiquement durant cinq 
à six nuits. 

La situation actuelle du lynx dans le Massif vosgien 
entraîne des interrogations. La qualité des milieux na-
turels lui est réellement favorable et ces derniers ne se 
sont pas dégradés depuis les années 80, qui marquent 
le retour de l’espèce dans la région. 

Les massifs forestiers continus lui procurent des es-
paces de quiétude et pallient la forte présence humaine. 
Les ressources alimentaires principales, dont le che-
vreuil et le chamois, sont présentes en effectifs impor-
tants. Cependant, l’isolement géographique de la petite 
population limite considérablement son extension et 
l’existence d’infrastructures routières et ferroviaires, 
contraint les éventuels échanges avec le massif du Jura. 
D’autre part, les facteurs liés à la mortalité des lynx sont 

d’origine humaine, collisions et surtout le braconnage, 
pour 80% des cas...

Aujourd’hui, l’Observatoire des Carnivores Sauvages 
(OCS) identifie la présence régulière de deux individus 
présents dans le Massif vosgien.

Le lynx appelé « Bingo », est un animal qui a rejoint en fin 
d’année 2014, le Sud des Hautes-Vosges, après avoir 
parcouru environ 100km à vol d’oiseau depuis le massif 
du Jura.

Un autre lynx, qui se nomme « Arcos » issu du pro-
gramme de lâcher en Allemagne dans le Palatinat, a 
lui aussi parcouru de nombreux kilomètres pour se 
cantonner actuellement dans les Hautes-Vosges. 

D’autres indices attestent de la présence de l’espèce 
dans la montagne vosgienne, mais il est certain que les 
effectifs sont actuellement particulièrement faibles.

Alain LAURENT
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The lynx, discreet  
feline of the Hautes Vosges...

S
ince the 17th century, the lynx became very 
rare in most French regions. Between the 
18th and 20th centuries, the intensification of 
grazing in the mountains, the wood industrial 
exploitation giving way to cultivated country-

side and the use of firearms liberalized with the 
organized practice of hunting (1789), led the specie 
towards extinction .
From 1983 to 1993, the only authorized program 
of release in France allowed the reintroduction into 
the Vosges Massif of 9 females and 12 males.

This major project was meant to allow the lynx to 
recolonize the spaces where he once lived. The 
Vosges Massif as a whole was considered particu-
larly favorable for the return of the species. Only 
four females and six males survived and formed 
the current population.

However, after the various and premature disap-
pearances of some of the reintroduced lynx, the 
development of a perennial population does not 
seem possible. But the lynx hold on to it…

Many people think they saw it, others dream of it. 

The beast does not fear the presence of humans, 
which makes him vulnerable. But in fact he remains 
very discreet and almost impossible to meet.
A sedentary adult lynx has a large territory and 
likes the vast forest massifs, over 450 km² for 
some males, from 120 to more than 300 km² for 
females. Another individual may share a part of the 
territory if he is from the opposite sex.

The territorial behavior of the lynx and the large 
extent of its territory lead to a naturally low popu-
lation density.

The feline usually lives in steep and rocky envi-
ronments and particularly appreciates the edges 
where it catches its prey, mainly medium-sized 
ungulates, notably deer or chamois. The prey is 
methodically consumed for five to six nights.
The current situation of the lynx in the Vosges 
Massif leads to questions.

The quality of the natural environment is really 
favorable to him and these last ones have not 
deteriorated since the 80s, which marks the return 
of the species in the region.
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The continuous forest massifs provide him 
spaces of tranquility and palliate the strong 
human presence. The main food resources, 
including deer and chamois are present in large 
numbers.

However, the geographical isolation of the 
small population considerably limits its 
extension and the existence of road and rail 
infrastructures make it difficult to have ex-
change with the Jura massif. On the other hand, 
factors related to lynx mortality are of human 
origin, collisions and especially poaching, for 
80% of cases...

Today, the Observatoire des Carnivores Sau-
vages (Wild Carnivore species Observatory) 
identifies the regular presence of two indivi-
duals present in the Vosges Massif.

The lynx called «Bingo» is an animal that joined 
the south of the Hautes Vosges in the end of 
2014, after having traveled about 100km from 
the Jura massif.

Another lynx, named «Arcos» from the German 
release program in the Palatinate, has also 
traveled many kilometers to currently stay in 
the High Vosges.

Other evidence indicates the presence of the 
species in the Vosges Mountains, but it is cer-
tain that the numbers are currently particularly 
low.

By Alain LAURENT
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